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“CANADA ATLANTIC”
LA VOIR LA i'Ll'S f*OlTi TE j

Montreal ei Ottawa |
OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK. 

ET Tors US POINTS A 
L’EST ET AU SI D

Ias* convole partiront de la gare de la 
comme suit :

Eâg

TRAIN KPPRESS DE MONTREAL

8.00 A.i.1, Eîî^iSEïïJKBB
Tronc a Coteau pour i Oue-t et à .Montreal avec 
le» trains ilu Grand Tronc pour l’Est et le Sud- 
Est, arrivant là a 11.-to a. m.
A Rfi D y train RAPIDE avec salle 
IfiÜU r ilfl» a dîner, arrivant a Montreal 
à 8.20 p. in., se raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour l'Est 

Les convois arriveront à 12.30 p.in.et 8.10 p.m. 
de l'Est. »e raccordant a la gare Bon.i venture, 
Montreal, avec les trains de 1 Est et du Sud. 

Char l’alnis Pullman sur les trains de Mont

Un train quittera la gare du chemin Rich 
mond à 7.4.1 h. rq. et 4.3.1 p. m. se raccordant 
avec les trains Express de Montreal.

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT

1.20 P.M.
à 5.10 p. m. et se raccordant a cet endroit avec 
le» trains du Vermont ( entrai et Delaware et 
Hudson, pour l'Est et le -ud, arrivant a Boston 
a 7.111 cl à New-York à 7.0U le lendemain matin

Des chars dortoirs l’nllman sont at tachés aux 
train» entre Ottawa et Boston. Les pa-sager» 
d’Ottawa pour New. York prendront le» Pull
man u Saint-Albans ou a Roune’s Point.

I-cs billots, le» lits et tout autre renseigne
ment peuvent étrcobienusnu bureau îles billets 
de la cité ou aux stations.

E. J. CHAMBERLIN.
Surintendant Oénér

PERCY R. TODD
Agent général des Passagers.

A ’r

Manufacture de Voitures
- ROYAL -

SOLOMON LE VEIL LE, PROP.
Chemin deFerdo Pacifique

TABLE HORAIRE

Les convois quittent la gars UNION

Etant arrivant de Chicago et deeautree villes américaines où j'ai puisé de gmndes connaissances 
dans mon état, ie suis en mesure de garantir entière satisfaction. Me» ouvriers sont tous des plue 
habiles et trava lient sous ma direction ; les matériaux employés sont aussi les meilleurs que l’on 
puisse se procurer ei mes prix très bas.

Attention spéciale et prompte a toutes commandes, tel est le système que Je mets en pratique 
les branches de réparations. •

/Pour Montmal Trois
I limitera, QuKHgO,

< Saint-J pan. Halifax 
et tous les points a 
l’Est.

Pour Kinoston.Pktkk 
bobo, Toronto. De 
troit. Buffalo. Bay 
t îTY.CniCAUoettoiin 
les autres points u 
’Est.

4.30 A. M. 
8.25 “ 
4.30 P. M. I dans toutes

56 RUE PALY--19 ET 21 RUE STEWART
«T* A VIS ! «EBEEE PATI NS !

caillerieset ferronneries, c'est

11.30 A, SI. 
11.00 P. SI.

( Express local pour al- 
monts. Buckingham, 

- ARN prior, Renfrew 
I Pembroke. Chalk 
V. River et antres.

3.30 p. si, 
12.01 MINUIT

Chez Thos. Birkett, 115 rue Iiidenu
P. S.—1,000 paires de Patina de tous prix et de toutes les grandeurs ; 1.000 Clochette» pour eleig 

Vener et voyez par vous-mêmes. gi il #7-1Pour Port Arthur, 
Winnifeo, Victoria.

12.01 MINUIT mk-mss;
nord-ouest du Pad

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

E. B. EDDY & Oie7.00 A. SI. i

3,i5 p. si. i sn-r"•
(LIMITEE)

Billets d'entier parcours, tables horaires, car 
tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus an bureau des billets de la Cité A'o 42
rue #parité.

ETABLIE EN L’ANNEE 1854. INCORPOREE EN L’ANNEE 18

HULL, P. Q.
J. F. PARKER.

Agent des Billets et des Passagers de la Cité. Manufacturiers et Marchands en Gros de

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Eté, Etc, Itc

D. McNICOLL.
Agent général des Passagers. 

LUCIUS TURTLE, 
Gérant des Passagers.

Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caisses d’emballage,Chemin de fer Intercolonial
ALLUMETTES -■ TEl.HtiRAPHE ” DE PREMIERE QUALITE

Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande- 
Bretagne, et route directe entre l'Ou 
tous les points du lias du Saint-La 
de la baie des Chaleurs, aussi le Nouveau 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap Breton et Terre- 
neuve.

Des nouveaux et élégants chars palais 
gréés de bullet et chars-dortoirs fout partie 
de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle 
ou sur le continent européen, en par 

tant de Montréal par le train du soir le 
jeudi, peuvent urendre le paquebot de lak 
malle chaque Samedi avant-nndi à Halifax.

Les expéditeurs de grains et de marchan
dises trouveront au port d’Halifax des «dé 
valeurs de première classe, des maçons 
d’entrepôt et toutes les commodité» d«>»i 
râbles pour rembarquement de leurs effet*.

Depuis des années, l'expérience a démon
tré que l’Intercolonial et les ligues de pa 
quebots qui font le service entre Halifax et 
ijondres, Liverpool et Glasgow, aller et 
retour, constituent, la voie la plus rapide 
entre le Canada et l'Angleterre pour le 
transport du fret.

Toutes informations relative» aux taux 
de transport de fret et de passagers peu
vent être obtenues en s’adressant a

ment et

FERRONNERIES
L'une des plus anciennes maisons corn merci» 

les de la vallée de l'Ottawa et des mieux qusli 
fiées sous le rapport des bas prix et de la q us
ité des articles offerts en vente.

McDougall & Cuzner

TAPISSLRIE ! i

Tapisserie fie manufacture An
glaise, Française, Japonaise. 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, à ues prix 

variant ilépuis

Enseigne de la grosse Tarriàre.

-----MAGASINS :------

Rue Sussex et rue Dnke, Chaudière
4 Cts LA PIECE EN MONTANA Aux l'einlres et an Publie en Général

Je puis assurer que mai as- J 
sortiment est dix fois plus coin, j
plot en Cette ligne que CeUX ! !»*»•• lee grandes vitre

d’Ottawa combinés. ouee»

Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc

E. Kl NG, agent de billets.
27. rue .‘ parks, Ottawa.

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDEROBERT B. MOODI15, agent pour les pas
sager» et le fret de l'Ouest. «3 edifice 
Rosyin. rue York, Toronto.

D. POTTING 
Surlntenda 

du Chemin de Fer, )
N. B;, 22 Nov. Itw7. j

JOHN SHEPHERDWm. HOWE I
227, Rue Rideau. OttawaER.

nt GénYraî. •Mlftve 11 owe, rue Rideau, et îitLS 
rue Cumberland.Bureau

Moncton, ------- POUR LA —. »

Figure, les Mains, la Peau et le 
Teint en général

Crème de Miel et d Amended# Hinds, Gelée de 
Concombres et de ltoees et Motodema.

Un assortiment complet et nouveau de# erM- 
cles de toilette cl-deeeu» venant d’être reçu.G. PHILBERT R. A. McCORMICKPELLETERIES, FOURRURES

IMPORTATEUR CHIMISTE ET DROGUISTEL'assortiment le plus 
rie» et de fourrures da 
magasin

considérable 
ns Ottawa es

de pellete- 
t au grand 75 RUE SPAEK6

114 RUE RIDEAU Preeerlptlone pour médecins et familles pré
parée» arec soin.

Communication téléphoniqueTAPISSERIESOn y trouvera das pelleterie» et fourrure# de 
toute» espece», telles que capots et munte..ux 
«•u seal, mouton de Herse, mouton de Russie. 
Boitera, oppoeum noir.chat sauvage- Astrakan, 
chien de mer. loup de Sibérie, etc. etc. Nos prix

IMS

AMERICAINES, ANGLAISES ET 
ECOSSAIS Pritchard & Apdrews“ont les plus modérés parc, que toute» no» p**j- 

leterie» non» viennent directement d'Kui ope. et 
pour oette raison nous pouvons faire «ie grande» 
réductions. Coin de* rne* Imlhousle et Saint- 

Patrice. Ottawa^ fiO'Tminee sauvages et soulier# mous à très SI vous roulas faire E tempes en Caoot 
chouc. Sceaux. Et am.

Chèques et Billet» en 
cuivre et en acier, 
presses» Sceaux et

..Outillage pour Re- 
Heure, Rouleaux, etc. 

Etampee en Acier.

Réparerl Balances 

Inspecter vos Poids
ailes ches le eoua-

elgné.

PRITCHARD-& ANDREWS
GRAVEURS EN GENERAL

No 175 RUE SPARKS

J. COTE
PEINTURE,

TAPISSERIES.
PEINTURES PREPAREE

114—RUE RIDEAU—114 
Fourrures teintes et réparées.

WATTERSHENRY PIXCEA. X.
VITRES, e

MI ST K ET PHARMACIEN 

Coin d4t ru$» Spath» et Bank. ARTICLES DE FEUTRE El GENERAL

raemMONKLLEs
!,« d=,",m rPr,o;ü:m^v: ?>m, Hacdougill, Matdoiigall 4 Beicourt 

,cmr »«»*»«». «•- 
Madame Gowanlork a reçu *007 pour

«uLTrommîd”*iamieél**w*Vàî2 « OTTISll ONTARIO * HAMBKB8. omn 

maiMon de commerce dont son mari faisait HoN.-W. Macdocgai.l. N. A. BklcolBT.LL.M. 
partie. Madame Gowanlork a touché la FkaAk M. -UcdoUuall.
moitié de cette somme.

M. WELDON demande quelle est la *om- a
me <|ui a ét«-portée au compte du capital Mejia W It. 0 III OI»
du chemin de fer Intercolonial pendant les !
quatri- dernit-re* années ? AVOCATS. SOLLICITEURS.

L honorable M. POPE répond que 
somme s'élève à $8.924,632^3.

M. DENISON di-mande si c’est l’inten 
gouvernement d'astreindre la coin 

du chemin de fer Le Grand

Ontario et 4(nebee

NOTAIRES. Etc.
Bloc Hay. rne Sparks. Ottawa. Ont 

FRK» DK L HOT KL RUSSELL
! Mautin O'Gaka C. R.

lion du 
Iiagnie
u »e conformer a l'arrêté du Conseil Privé,

Mcmtyre, Lewis & Code
•™ de, me, York et Slmcoe. » | Avocat,. Solliciter. ,t Xolair',

K. P. ItBMON

Tu„;,,!,rr
L'h râble

one la comiiagnte 
cet ordre; il s'en assurera.

Le directeur général de» postes reprend 
le débat sur la motion de M. Davies relati
vement au service des malles entre 1 
ferme et 1 Ile du Prince Edouard.

Le service de» malles dans cette pro 
vince, dit il, coûte $5,672.x2 et le gouverne

nt a accordé une subvention de #6,1.
-• ligne de chemin d. fer pour transpor

ter le» malle» de Piéton a Shed lac. Les dé
penses du Northern Light et du N ntune 
s'élèvent a $88,000 et une subvention de 
$3.000 a été accordée a une autre ligne de 
chemin de fer.

Les dépenses pour le transport des 
malles de la terre ferme a l’Ile du Prince- 
Edouard sont considerable et si le gouver
nement peut les réduire' sans trop d’in- 
convenients pour les habitant.» de cette 
province, il agira sagement, attendu que 
cette réduction contribuerait à améliorer 
le service postal dans d’autres parties du 
pays. Ce n’est pas au commencement de 
I hiver qu’il est important d’avoir 
vi«-e rapide, mais plu» tard, et a 
rencontre moins d’obstacles a surmonter.

M. MclNTYRE loue le gouvernement 
d’avoir fait construire le chemin de fer du 
cap Traverse, ce qui ne l’empêche pas, ce 
pendant, de se plaindre du service des 
malles.

MM. Welsh et Perry parh-nt dans le 
même sens.

M. DAVIES 
cours de ses

M. POPE est sous l’impres 
s’est conformée à Attention toute s pénale donnée aux affaires 

imercialee.
uieau : Au-dessus de la Banque des Mar- 
nu», Ottawa.
rgent a prêter sur propriétés foncières.

A. F. Mi INT YRE. Sollii iteur de la Banque de
Montreal.

J. TRAVhBd LEWIS. Solliciteur de la Ban
que Un.on.
O. CODE.

“h!

GE u. McLAi tü.V L. L. B.
AVOCAT, Ctc.

Bureau : 1» rue IHgin, Ottawa.

J. ir*. FlSHJBli
AVOCAT, SOLLICITEUR. Kir. 
pour la Cour Suprême, ie Parlement et 

les Département» Publics.
SCOTTISH Ontario Chambers. Ottawa, Ont.

un scr- 
lors on McVeity & Henderson

AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc. 
Agents pour la Cour Suprême 

meut» Publia».

Scottish Ontario numbers, Ottawa, Oui
Taylor McVkity.

et les Départe

O KO. F. 1IENDF.K80N.rie de nouveau et,

n revenu plu» consi 
ice Edouard que de

remarqu 
gouvernement relire u 
th-rable de l’Ile du 
la province d’Onta 

Le directeur général de» postes, en ré 
ne au député de Queen, nie qu’il ait 
tné à entendre, comme ce dernier le pré- 
d, qu'il n’était pas opportun d’avoir re 

cour» à des t rai nu spéciaux pour le t 
port de» malles. D’apres le» fait h 
par les deputes de l’Ile d 
je crois qu’il 
commun! 
et se serv

*ees, soucie
üTEWAHT, WliltiLEli 4 GODFREYPrit

AVOCATS. SOLLICITEURS 
Agent» pour la Cour Supreme et le Parlement.

Chambra Union, il roe Metcalfe, Ottawa, Oui.
WA RT F. H.
J. .). Coin t by

K
t exposé» 

nee Edmiartl 
mieux maintenir le» 

cations entre l’ileet la terre ferme 
ir de trains spéciaux lorsque cela

ucLkod Stk Chrysler

W. J. CODE
sere necessaire.

La motion est adoptée.
M. TA Y LOU propose, appuyé par 

itOULE, que la Chambre se ferme en 
comité général, pour discuter la proposi
tion suivante :

Qu’il est opportun de presenter u 
pour réglementer la fabrication et la 
des saindoux artificiels.

A vocal. Not lâci leur. I.t<\
Scottish Ontario chambers, Ottawa, Ont. 

-----ARGENT A PRETER------

r M.
SP1

Bradley 8t Snown bill

rtili
mtli

AVOCATS. SOLLICITEURS
SUPREME. NOTAIRES, Etc.

A. T. Snow.

B LA COUR
Tous deux soutiennent que, dans l’inté

rêt du public, il est important que cet ar
ticle soit soumis a l’inspection avant d’être 
offert en 

La

R. A. Bradley.
en vente.
motion est adoptée, puis la séance Argent a 

bum sur en a uutiu temps.
privilège «le rem-

GUNDRY & POWELL
PROVINCE DE Avocats, Solliciteurs, Etc.

AUK.NTf J OUR LA COUR SU1-RI.UK ET LES 
DKJ’AK’i KMKNT»

Unreal' : 25 rue Sparts,eu lace de F il oie! liussel
F. C. Powell.

nombre d
I.—Les courses ont al tiré un grand 
étranger» en cotte ville. Tous les 
régné une grande animation.

Le Conseil décidera probablement celte 
semaine la question ties licences.

rtliiir VV. Uundry

D,Uuli\S, kiUU 4 lUilULKHIllil
Avocate. Nolllcfieure, Molaire*, etc.MAGOG—Il y a eu lundi huit jour 

l’huissier Bullard a fait une descente elle 
un nommé Lépine, qui tient ici une su 
de billards. Il était muni de deux bref» de 
sommation et d un mandat de recherche 
pour coûtravention à la loi Scott. Il a trou 
vé chez son homme VJ bouteilles de wlsky, 
31) douzaine.» de bouteille» a bière, vides, 
etc. lvc tout a été salai. Le procès u eu lieu 
devant le magistrat de district, jeudi

puut lu Cour Suprême, le Parlement, 
le» Departement» Publies, etc.

ARGENT A PRETER---
Ontario Chambers, Ottawa ; 

pt ville, Ontario.
IKHN8 GEO. E. KlDD
Alex. C. Rutherford

Bureaux : ticon ish

John Ho

AO.-.lC D IM UKliATlON 
DATAI LUE U

DICS MARCHANDS
—Ou vient 

quêtes deman 
veaux corn ml

de paix.

SAINT-HYACINTHE—M. l’abbé E. 
Blanchard curé de Malone N. Y. était en 

iIle lundi dernier. Il est venu a 
ter t I inhumation de son frère Alph 
Blanchard.

Plu» de ouat ai 
tés samedi tier 
avait beaucoup i 
et leH prix payés é

d’envoyer n Québec t 
dant la nomination de non- 

pour la décision des 
tes causes et aussi de nouveaux juges

LINDEN & COLE
Comptables, Collecteurs et Agtnls Mercantiles

so 401., Kl E ELGIN, OTTAWA

ssaires

Lo)era et dette» collecté», 
B. Lindem.

livres ajustés et 

W. A. COLE

Docteur NOLINntechevaux ont-t été «che
min en cette ville. II y 
de commerçants étrangers 

latent assez elevès.
CHIRURGIEN DENTISTE

Coin des rues Sussex et Rideau 
OTTAWA—la- Révd. Père Plessis, de l’Ordre de 

Saint Dominique, est revenu de l’Hotel 
Dieu de Montréal après queli 
de repos. Le Révérend pere est quelque 
peu mtahll de la maladie qui l’a conduit a 
ce reiio» force, il est néanmoins encore fati
gué de se» nombreux travaux passée.

LEV IS—Un jeune homme du nom de 
ont. employé sur le chemin de fer In- 
loniai, devait se marier dans les jours 

gras avec une jeune tille de Saint Gerçais.
La grande demande avait «-té laite, et 

les bancs publiés ; enfin tout était prêt 
pour la noce. Le lundi gra» au matin, le 
marie arrive chez »« fiancee et l’invite a se 
rendre à l’église. Mais celle cl a changé 
d’idee durant la nuit, elle prétexte une 
maladie et refuse d'aller h l’église. Le 
jeune homme est obligé de s'en retourner 
seul. Mais le mercredi des Gendres il ap
prend que sa fiancée est mariée du mardi 
gras avec un autre.

Le Janine homme a intenté une poursuite

tues sem Heures de Bureau : De 9 n.m. à 5 p.m.

Dr FISSIAULT
----- DENTISTE-------

25 KUE bPARKS
Kx tract ion des dents à l’aide du gaz. 
Heures de bureau, de 9 à 5 heures.

GEORGE COX
LITOGRAPHE, GRAVEUR.

CL1CIIKUK ET MKDAILLKUR
3.1 KL K MeTCALFI:.

OTTA A, Ontario

CHS. DESJARDINS
Aoknt !>'Ahhuranck et Courtier

Hotel Itussell, No 150 rue Sparks
-----OTTAWA-----

—Dimanche, deux hurons de la tribu de 
la Jeune Lorette, étant allés a la chasse, 
l'un d’eux, Alfred Groslouis. a reçu dans 
la jambe sept ou huit grains de plomb 
provenant de la décharge du fusil de 
compagnon, Antoine Picard.

—Seize actions pour un motant 
$7,(XX) ont été portées devant la cour supé
rieure durant de semaine finissant le 25 
février ; pendant la même période, la 

de circuit a été saisie de 80 actions 
pour une somme totale de $800.

—En lisant le dernier rapport de la mili
ce, on remarque parmi les batteries qui 
ont mérité les meilleures notes, la Batterie 
No 1 de Levis, commandée par le capt. J. 
E. Martineau. L’exercice de la carabine, la 
marche, lee réponses tmx questions ont re 
çu une mention spéciale. Le capt. Marti 
n eau a droit d’être fier de sa batterie. La 

eric No 2 du Capt Vien a aussi obtenu 
une mention.

Repré»ente la CITIZEN, départements du

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de premiere classe.

Capitaux réunis : - - - 840,000,000

Marchand de Boyaux à incendies et toutes 
especes do marchandises en caoutchouc, com
mandées reçoivent une attention immédiate.

-fiP" M- De»|nrdlnedonne ane attention 
tonte np4-eiitle an* affaire* d’aewaranee

total de

LAURENT DUHAMEL
ETAL MARCHE BY

Assortiment < o plet des meilleures viandet 
du marché d’Ottawa. En gros et eu détail : moti
on, porc, saucisses, etc. Comme par le passé. 

M. Duhamel se fera un devoir do satisfaire les 
pratique» qui voudront bien l'honorcr de leur 
bienveillant patronage. 1 12 87-88

ter
bo

Al! TE1MAMM W. E. BROWN
MANUFACTURIER BT MARCHAND

CHAUSSURES EN GROS !JOSEPH TASSÉ:

Brochure de 20 pages in-8o
10 et. L’EXEMPLAIRE

A transporté son etablissement au

No 61. RU H RIDEAU
19 11 87-88 (Porto voisine de M. Wall, épicier

Isidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KING—141
Kb Tenir au Burra « du CAN ADA

Fonderie de Hull OTTAWA

Pur MESSIEURS SEULEMENTLe soussigné vient de faire l’acquisition de la 
Fonderie de Hull et est maintenant préparé h 
PXecuter toutes sortt-ed'ouvrages clans la ligne 
'e fonderie, pièce» légères ou pesantes «le tou'os 

mensions, au plus bas prix.
M. Lawson est un homme pratique qui a eu 

irsannéesd’expêrtence. et garantira tou# 
rrsgos faits A son établissement.

A LOUKK

De confortables chambres meublées, à l'Hôtel 
INTERNATIONAL*. 12 et U me George, avec 
connexion au restaurant.T. LAWSON

Brewery. Hull,
Bue George, Ottawa. eu*74 J. W. LANCTOT,

Prepeiétarel

I
LE CANADA—SAMEDI, 3 MARS 1888

LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sons le patronage de M. le en ré A. Label!--

Au profit d«- l’Œuvre de# Sociétés Diocésaines de Colonisation de la province de Qttéber. 
Fondée en Juin 1884, eons l'autorité de l’Aite de Québec, 32 Viet., chap. 36.

Lh DIXIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU 1JCi=i
s§ 'MERCREDI, 21 MARS 1888, A 2 HEURES P.M.

@00,000 

| $1.00 le Billet

1 25 cts le Billet

Valeur des Lots, -
; V

- - 850,000lire SEBIE { Valeur des Lots,
Gros Lot : I n immeuble de - 5,000

•J—p VL'DI J Valeur des Lots, ... - $10.000-ilie ‘ \ Gros Lot : I n immeuble de . 1.000 I

DEPECHES
DËRNIËI

C

Quebec, 2—L 
lection couteau 
Johnson a été 1

T.n
Kingston 2- 

ques mois beau 
out été investis

Le capitaine I 
terrain valant t 
est allé en An 
ouvriers.

Ven
Quebec 2-La 

après midi, au 
remplacement i 
prieté Pro'an. c

I>a min 
L’Immeuble a é 
chirurgien dent 
81.0J5.

b
Toronto 2—L 
it 192 sépultui

Québec 2—A 
été faite hier nu 

fonds d 
Gagnon. 

M. .7. E.

Cie, le

juge à 1 
de 42$ c 
contei 
par M. Arcand,
de *100.

Po
Halifax, 2 

“ Stockholm ”, 
les goelettes ” 
“ Alice ’’ pour I;

Con
Quebec 2—V< 

rendus en coure 
Bélanger vs 

$100 de frais. 
Gnay et Chrél 
Beaulieu et 

perdu en premii 
Corriveau et 1 
Lavoie et Bea 

Ce*
Stay n er. Om 

cession de ses 
Rogers. lx.‘ pa» 
M. Reynolds est 

Mueéi 
Toronto. 2 — 

des arpenteurs t 
à l’auginentatio 
de l’institut can

Législat
Winnipeg 2— 

live, le premier 
la icgisl 

x semaine» i

au sujet
nement 
dérales 
actuellemei 
m»nt du Canadr 

L’iionorable 1 
■ du procureur p 
tin août partis ( 
le conflit eu den 
Diète du dés 
gouverneme

Le ohet
"Victoria 2—J 

gérant du chem: 
floue, est arrivé
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À PROPOS II’AORICIII.TIIU.

L'élevage de la 
Les marques
— L’aohet des graines Ue semence.— j «« p 
Un préjugé — Soins é donner an* ! 
agneenx nonvean-née — Singulier : *' e 
moyen de nourrir les ponies à bon ^,ut av,ec 11,1 ,,wl*
marché Les volailles dévorent avidement cette

i nourriture.”
Règle générale, nos cultivateurs ne por- Ce <|ui est certain, c'est ijue cette Heur

tent pas assez d'attention n l’élevage de ritnre, outre la qualité d’être u très bon 
leurs vaches laitières, ils n’ont aucune j marché, contient à peu près ce qui est 
idée arrêtée sur ce point. Ils ne font pas j nécessaire i« la formation de l’œuf, en 
de distinction entre un veau sortant d'une | particulier de la -.diaux et du I'azote. 
bonne race et celui provenant d’une mau- j 
vaise. ils considèrent que tous les re
producteurs sont bons, pourvu que les 
vaches vêlent ; cependant le choix d’un 
bon reproducteur est de la plus haute 
importance : si ce dernier sort d’une 
bonne race, ses rejetons auront 
taine valeur, s'il est vicieux, 
vaise race, ses descendants seront de 
pauvres sujets et hériteront de ses défauts.
Ces vérités sont très élémentaires, 
dont elles ne sont pas assez comprises.

Le manque de soin, ia mauvaise nour
riture influent énormément sur les quali
tés des animaux de la ferme, des vaches 
particulièrement. Que peut-on prétendre 
en effet de vaches que, durant l’hiver, 
l’on nourrit juste assez pour empêcher de 
mourir ; de veaux qui n’ont été élevés 
qu’à l’eau claire pour ainsi dire ?

J’entrai un jour chez un cultivateur très 
économe mais routinier. Le sujet de la 
conversation sur le soin à donner aux va
ches. Mon homme me rit au nez quand 
je lui dis qu’il perdait tous les 
somme cunsidérabl

plus d’attention à 
vaches qu’il avait, sept 
vaises laitières. Il ne 
quand je l’assurai que 
reproducteurs sortant 
laitières pour accoupler i 
ches, il obtiendrait en 
des résultats
je faillis « tre mis a la porte, quand je lui 
dis qu'avec ce système de sélection et les 
soins nécessaires, les vaches jerneyi par 
exemple donnent une moyenne de t 
et cinq cents livres du beurre par année.Il 
se crut insulté, et il me dit qu’il était bien 
trop respectable pour que je lui contasse 
de pareilles mente ries. Ce ne fut qu'a 
force de diplomatie que je puis me tirer 
de ce mauvais pas. Quand je lui eus dit 
que j’avais lu ces choses, il se calma tout- 
à-fait et dit : “Oh ! les gens qui font les 
livres et les gazettes sont souvent payés 
bien cher pour mentir et mon cultiva
teur crut et croit plus que jamais que j’ai 
voulu le bloquer.

Ce cultivateur est-il le seul

Qui l’aurait cru ? On peut, paralt-il, 
nourrir les poules au foin. J’en trouve la 

d’a^kn» TMhe recette que je copie d’un journal a méri

tez du trèfle, hachez-le aussi menu 
sible, échaudez-le et mélangez le 

do fleur de blé ii’inde.

PARLEMENT FEDERAL
LE SÉNATd’une inau-

séanuk d'hier

Cette après-midi, au séuat, des requ 
ont été déposées de la part des Compa
gnies 8uhant.es, demandant à élr«; consti
tutes légalement : Compagnie du chemin 
de fer d Ottawa. Morrisburget New-York : 
compagnie du pont de Detroit ; compagnie 
de l'iiotei Colling wood : compagnie «tu che
min de colonisation des agriculteurs de 
York ; compagnie du chemin de fer de 
Fort (Arthur. Duluth et Occidentale ; com
pagnie Bronson and Western Lumber L’o.

Une rvquvtv est déposée de la part de la 
compagnie du chemin de fer Le Grand 
Tronc, demandant l’autorisation «le repar
tir autrement son capital actions et de 
construire un embranchement du Glencoe 
a Sarnia.

L’honorable M. SCI
qu'il interpellera le gouvernement pour 
savoir si c’est l’intention de ce dernier «l é 
tablir une ferme expérimentale au Maui 
toba cet t e année.

L'honorable M.

cepen-

rotl ; eon 
compte.

e, qu’il pouruit doubler, 
de sa laiterie,s’il portait 

troupeau, sur dix 
étaient de mau- 

parut pas me croire 
s’il choisissait des 
de bonnes vaches 

meilleures va- 
elques années 

se fâcha et

1ULTZ donne avis
les revenus

OGILVIK propose, np 
ible Al. BELLEROSK, 

:e du jou 
rdi. le 20 

i du soir, 
tble M. Ogilvee dit qu’il s'en 
à la décision de la chambre.

l’honorpuye par 
q il apres la 
s'ajourne a 
heures et d<
rapporte a la décision 
Quclqujuii, ajoute-t-il. n

L’iionorable M.

r. cette chat 
courant, à

magnifiques. Ssuggéré t 
jusqu’auurne ses travaux

able M. ABBOTT fait observer 
motion offre des inconvénients 

attendre a la lin
que cet te I 
et qu'il au 
du un is pour piopo 

Toutefois, dit-il, c 
ajourner nos travaux mu 
que l'expédition des affaires en sot

L’iionorable M. DICKEY désapprouve 
ce» ajournements ; dans tous les cas, sem
blable proposition devrait venir du gou 
vernemenl.

L’iionorable M. ABBOTT «lit que re n’est 
pas le gouvernement qui demande l'ajour 
nement. Il suggéré que le Sénat s’ajourne 
au 18 et non au 20 courant.

L'honorable M. OGILVIE dit qu’il a 
choisi la date du 20 mars par considéra
tion pour ses collègues des provinces ma
ritimes.

_ II accepte volontiers l’amendement de 
l'honorable M. Abbott et propose, en con
séquence, que le Sénat ajourne ses travaux 
d'aujourd’hui au 18 courant.

La proposition est adoptee.
L’iionorable M. ODELL appelle l’attention 

du gouvernement sur ht fait que les voya 
geurs qui étaient partis d'Halifax pour 
Montréal par le chemin do ferlntercolonial, 
le 27 février, furent forcés, à lu Rivière du 
Loup, par le conducteur du train, de des
cendre du wagon Pullman, pour cont inuer 
leur voyage «laits un wagon de premiere 
classe ordinaire. Il n'était, cependant, 
arrivé* aucun accident et la voie était libre.

L’iionorable M. ABBOTT regretté beati- 
: ip que son honorable collègue ait été 
exposé a cet inconvénient, mais il faut re 
marquer que des inconvénients de ce genre 
sont inévitables sur les lignes de chemin de 
fer. Il explique qu'un accident était arrivé 
à lu Pointe Lévis, au wagon Pullman al 
huit a Halifax et qu'il fallut nécessaire
ment le remplacer par celui qui venait dt* 
ce dernier endroit . C’est a cela qu’il at tri 
bue le fait que l’on vient de signaler.

La séance est levée a six heure».

tait mieux valu
iser cet îrnement.Si-ïïpoumon», je 

itrdi en huit

ui qui pense 
Québec I Hé-ainei dans notre ivince du 

ont à peu près la même 
se comptent peut être

la* 1 non, ceux qui 
idée sur ce point 
par milliers

*%

Dans tous les cas, amis cultivateurs qui 
me lisez, il est plus temps que jamais de 
sortir de la routine n ce propos.

Sans discuter la valeur des vaches lai
tières en renom comme les jerseys, les 
ayrshires, etc., il 
race de vache canadienne, par 
sélection, par dos soins judicieux serait 
aussi bonne que n'importe laquelle de ces 
races. La vache canadienne, neuf fois 
dix, est mal hivuniée, mal nourrie et mal
gré tout elle donne des résultats éton-

semble que notre 
bonne

N’élevez 
meilleures v 
auront été accomplies avec do» reprodue 
leurs sortant de bonnes vaches laitières.

que des sujets pro 
vaches de votre tr<

venant des 
lupeau qui

vous aurez en peu d'années un 
de vaches de promt m qualité.

troupeau
Comme

l’entretien d’une mauvaise vache est aussi CHAMBRE DES COMMUNESdispendieux que celui d'une bonne, 
pourrez doublyr, tripler les produits du 
votre laiterie avec les même» dépenses 
que vous faisiez lorsque 
troupeau de vaches métliu

V*

SÉANCE I)'III Kit
La seance est ouverte à 3 heures. 
Plusieurs requêtes sont présentées.
M. WOOD (Brorkvlllc) dépose le deuxlè 

rapport du comité des ordres
Voici les caractère, distinctif, .lu la va ”sur',« proportion, le dvl.i pour rrc 

che laitière, d après M. D. Hoard, du les requêtes mneeriuuit les bills priv< 
Wisconsin, E.-V., spécialiste des plus dis- prolongé au 24 mars et le 
tingués sur ces matières. voJjj’ JjjHs privés, au 29 n

Le tempérament nerveux doit prédo- . „ '’J\ A*{ÜINs. prèsnrinor chj 1» bonne vache In.tibro. Kilo 
doit manger et boire abondamment ; elle rapport de ce comité soit adopte, 
doit être capable île consommer do 80 a II explique que le rapport est divisé en 
100 lbs. d’herbe par jour et d'absorber de trois parties. l«» Il recommande la nomi- 
50 it 120 lbs. de liquide. Elle doit avoir T; P* Owens, comme sténo
!.. narine, t,é. dllvnk,1» „,u,„n gî M?gjv"? ^ri"'">l»"m'"'t <1= 

i les mâchoires fortes, pleines, mus- M. Owens a été recommandé auprès du 
culeuses, la tète sèche, oiseuse et jolie, comité comme fiant un sténographe des 
les oreilles minces, l’œil doux et proémi- ulus habiles et le comité a été unanime • 
nent. Le crâne doit être très développé, 1 , „,oi*ir/°Jmnti 't,8 “f “B ’Ur do M‘Kvvel- 
c. qui o,t un .iK,„ du dn.il,td et d'inÏÏEli- 
gence. Le joint qui unit 1 épine dorsale ment* que M. Eyvcl aurait touchés pour 
au cerveau doit être fort, les épaules deux mois de travail soit payee a la fa- 
pointues, l'e'pine dorsale forte, les eûtes mille «le ce dernier, et la fin du rapport a 
plutôt droites que recourbées. Le dos « J "«hression des «lebats parle.i.eii1 ,, , t aires a I entreprise, (’’est a dernière andrnit n u.t PM un .igim .1 un» grand. .1,.- n„,„re»»ion de, d.bal, ,,r, dm"
portance. Lare pelvien doit etro élevé, née n l'entreprise, car l'année prochaine 
les trayons gros, plei is et se projetant en ce* travaux seront executes par l’iniprl- 
avant. Les veines la nifères doivent être merit* du jrouv«>nu*ment. 
grosses ; quelque ois cependant elles sont ner $1 OCK) A 
tellement déprinv e» qu’elles paraissent delà som ' 

l’extérieur. L’écusson ne aigni- du comité, 
rien ou à peu près rien. Le develop- Il fait remarquer que M. Eyvel était un 

penoent ombilical doit être considerable, employémodèle et que c’est en revenant de 
1. p«»u jaune Le. oreille, et le bout de “"rl'elîemenl'pw
.queue lient non . faire ave. la „ .opère doue que a» prepe.illon M„

tite du lait ; mats ils peuvent indiquer bien accueillie.
jusqu’à un certain point la qualité et la M. LISTER parle en terme* flatteur* de
couleur du beurre M. Eyvel et dit que l’on doit, par reçoit

Le cultivateur qui comprend bien son I“i,f5mf||,P0U.r "®9 8erviW8’ ve,,ircn aide 
intérêt doit faire bien attention Inr8.,u’il m. A a VIN, comme membre du comité, 
achète des graines «le semence. Il doit accueille favorablement la proposition du
se défier « propos du grand marché, il voter la somme de 81000 en faveur de la fa
ne doit point acheter au hasard et sans nj**le M. Eyvel et fait l’éloge de ce tier 
connaître la provenance des graines qu'il n Si’ ucdhtu , . ...h«U, Be.uc.mip de cultivateur. „„ vu & H™ï LA^VÎ^Viî qSve^.M 
leurs fermes se couvrir do toute* espèces que la chambre est unanime sur ce point, 

mauvaises herbes pour ne pas avoir il est convaincu que le gouvernement 
suivi ce conseil. 11 ne faut pas non plus viendra en aille a la famille de M. Eyvel. 

trup crédule it prop™ .1» rdola.»» pe“c"X.’*dî“ dru,7,11’’‘qol en” 
i pense, que font certain, marchanda trera dan, le, cl imation. «uppIrmrntalrM 
r écouler des graines qui souvent n ont M. DESJARDINS , 

aucune valeur. sillon.
La différence entre de bonnes graines La nomination de M. Owens est t 

de semence et de mauvaises est la diffé- a C!,a,n'>re «!ai8
rence qui existe entre une belle et bonne „r„ nrroriiée ah'fîmllil! de’SÜ'kï i™.' 
récolte et une mauvaise. Cette difference M. .JAMIESON depose un bill 
à l’automne peut représenter quelquefois difler la loi Scott.
une somme considérable. , explique les disposition* 4e ce projet

de loi, qui est présente à la demande de la 
Ligne de Tempérance du Canada.

Cette loi s'appliquera à la Colombie An 
glaise. Il faudra que la loi Scott ait été 
en vigueur pendant deux ans et dix mois 
dan» un comte avant que l’on puisse pro
poser de soustraire ce comté à son opéra-

vous aviez

perma

Zdelai 
ident du comité

Ut

dit que l'on devrait dou
ille de M. Eyvel. au lien 
tion née dans le rapportune men

pe
ne

de

approuve cette propo

♦%

Il y a un préjugé assez répandu parmi 
nos cultivateurs à propos du certaines 

porcs caractérisées par 
On croit que dans ce 

remède est de briser les 
dents du porcs. Ce traitement cruel n'est 
d'aucune utilité ; car les dents noires ne 

pas du tout une maladie. Elles indi
quent tout simplement des désordres inté
rieurs chez les porcs, causés par une 
riture malsaine, acide. Ce qu'il y a de 
mieux à faire dans cette occasion, c’est de 
tenir les porcs dans un état de grande 
propreté et de les nourrir avec des ali
menta appétissante et saine qui n’ont point

%*
Les cultivateurs qui attendant des 

agneaux de ce temps-ci doivent (tre sur 
le qui-vive. Ils doivent tenir leur fanal 
toujours prêt, visiter les brebis une fois ou 
deux durant la nuit. S’ils trouvent des 
agneaux nouveau-nés presque morts, tran
sis ÿar le froid, iis doivent leur donner 
imèeë<ii»teinent un bain chaud et les en- 
veloppar dans des flanelles chaudes. Les 
a4—85** traités ainsi reprennent vigueur

maladies chez lee 
les dents noires, 
cas, le meilleur Les pharmacien* devront soumettr 

percepteur du revenu de l’Intérieur 
rapport indiquant le quantité de bois 
u il* auront vendue ; les magistrats de 

ice auront le pouvoir d'emettre des 
ndats de recherche lorsque la pou 

sera intentée par un atzent du gouverne 
ment provincial ou au fonctionnaire pu
blic, qui, dans ces cas. touchera le mon- 

tde I amende Imposée ; dans les au 
moitié de l’amende sera payée au 

rsuivant et l'autre moitié au g,

poli

M. BERN 1ER demande si le gouverne
ment a l’intention de fournir aux juges de 
paix une collection de* loi* criminelles, tel 
que promis par le Secrétaire d’Etat ?

L honorable M. CHAPLEA V répond que 
l'on fournit aux juges de paix un sommaire 
des lois criminelle*, contenant tous le» 
renseignements dont ils ont besoin, et qui 
leur est dus utile que ne le serait le texte

sûri.

^fl^ARKON demande si le gouverne- 
mettr a l’intention de payer a madame Go
wanlork, dont le mari a été tué par les 
Sauvages, lors de l’insurrection du Nord- 
Ouest. une indemnité du même chilfte que 
celle accordée à madame J)elaney f
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